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succès de l’œuvre et ils répondaient à mes appels avec un 
entrain ravissant. Des hommes éminents en science et en 
piété, des Cardinaux et des Evêques, m’ont dit plus d’une 
fois qu’ils attribuaient en grande partie à la prière des enfants 
le triomphe du S. Sacrement par les Congrès. Toujours 
est-il que ces chers petits avaient conscience de leur puissance 
d’intercession. Je me souviens encore de la réflexion qu’ils 
me firent en deux circonstances différentes, lorsqu’après plu­
sieurs jours de pluie, le soleil favorisa la grande procession 
finale: “Voyez, Père, le beau temps que nous avons fait!”

Ils ont eu, eux aussi, leurs touchantes manifestations dans 
presque toutes les villes où se sont célébrés des Congrès. 
Elles ont été grandioses quelquefois. Ceux qui en ont été 
les heureux témoins n’oublieront jamais les démonstrations 
enfantines de Londres, de Madrid et de Vienne.

Etonnez-vous après cela, mes frères, d’une nouvelle reli­
gieuse incroyable qui a circulé, il y quelques années, parmi 
mes amis: c’est que j'allais devenir Cardinal. . .oui, Cardinal 
des petits enfants.

C’est un ancien nonce de Bruxelles, un de nos illustres 
voisins, qui a eu cette riche idée, laquelle a circulé dans toute 
la France, grace au journal La Croix qui en avait eu vent. 
Et voilà que Mgr Vico, l'inventeur de la chose, qui m’avait 
fait espérer la pourpre, a obtenu le chapeau avant moi, et je 
n entends plus parler de rien ; il faut croire que le nouveau 
cardinal a oublié son petit voisin d’autrefois. Quoi qu’il 
en soit, je suis fier et heureux qu’on ait eu l'idée, même en 
riant de m’appeler “cardinal des petits enfants”.

* *

Pour finir, un mot seulement des bénédictions que je dois 
à la belle œuvre de l’Adoration nocturne, dont j’ai l’honneur 
d’être le directeur depuis nombre d’années. Je n’y insiste 
pas, puisque j’ai déjà fait part de mes impressions à ces Mes­
sieurs dans notre réunion si fraternelle d’hier. Mais puisque 
l’on a parlé d’un Ange de bonnes rencontres qui m’a toujours 
favorisé, je dois vous dire qu'à Bruxelles aussi et dans l’œuvre 
même de l’Adoration nocturne, j’ai rencontré des hommes


